


« 650 pages qui grouillent entre eau et feu comme des salamandres suractives. 650 pages 
follement désopilantes et imaginatives, qui se lisent avec exigence et facilité. 650 pages de 
roman d’apprentissage, aux côtés d’un héros dont l’innocente neutralité se transforme en 
fougue hors du commun. Y aurait-il quelqu’un pour offrir ce livre à Jean-Pierre Jeunet ou à 
Tim Burton ? » Marine Landrot, Télérama 
  
« Georges-Olivier Châteaureynaud a réussi son chef-d’œuvre : une imagination débordante, 
une cascade de rebondissements, d’intrigues qui s’entremêlent, un humour en permanence 
décalé et une éblouissante maîtrise de la langue. » Jean-Claude Perrier, Le Figaro 
  
« Mêlant magie et réalisme avec une facilité déconcertante, Châteaureynaud use une fois 
encore de cette “Faculté des songes” (prix Renaudot en 1982) qui, à grands coups 
d’extraordinaire, enseigne l’ordinaire. » Marine de Tilly, Le Point 
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CULTURE
Châteaureynaud rêve d'un autre monde

li^ll* Poche. Le bout dumonde ; le dernier endroit où l'on puisse aller
sans tomber de la Terre.Là-bas, les gratte-cielsont vides et des machines à se suicider proS*3^î posent leurs services

pour IQ euros. Il pleut des salamandres,on croise des centaures, des hommes-oiseaux, des satyres et des sirènes tandisque trois dynasties se disputent le pou
voir. La nuit, Charon le passeur réclamel'obole aux âmes affranchies, et le fleuveStyx charrie de nouvelles créatures,mortes ou vives. Drôle d'endroit pouravoir 17 ans. Orphelin recherchant sonpère et ses origines sur les corniches de
cette Riviera délabrée, Benoît Brisé porte

bien son nom. Ses amours à sens unique,sa non-appartenance aux clans dirigeants, ses amitiés fragiles avec Onagre,Cambouis et F.deP. (comprendre «Fillede personne ») font de lui un HoldenCaulfieldmagnifique en quête de sa place
dans l'Univers. Quant à Ecorcheville, cepourrait bien être le New York de Salin
ger, le Paris de Gavroche, le Londres d'Oliver Twist ou n'importe quelle mégapole,pourvu qu'elle soit furieuse, excitante,trop grande pour les adolescents soli
taires. Réaliste et magique, Châteaureynaud use si bien de cette «faculté des
songes » qui, à grands coups d'extraordinaire, enseigne l'ordinaire. Démentiel •M. D. T.
« L'autre rive », de Georges-Olivier Châteaureynaud (Zulma poche, 768 p., 9,95
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L'Autre Rêve

Lorsque l'on débarque dans l'univers du
roman foisonnant de Georges-Olivier
Châteaureynaud L'Autre Rive, réédité

chez Zulma pour les 10 ans de l'ouvrage, l'œil
a d'abord du mal à se faire aux lieux, à la fois
réalistes et insolites, ainsi qu'aux personnages
inquiétants, monstrueux, autant attachants
qu'effrayants La fascination opère cependant
rapidement
Une fois le regard acclimaté aux eaux troubles
de cette ville autarcique au nom program-
matique d'Ecorcheville, une fois pns par ce
tourbillon d'êtres aussi fantastiques que
gorgés d'une vision oblique, fantaisiste de
notre monde, alors la lecture devient goulue
etcuneuse Toujours La poésie des relations,
le caractère haut en couleur des habitants de
cette ville, la surpnse mêlée d'amusement face
aux frasques de chaque créature présentée
tient en haleine et l'on en viendrait à rêver
d'aller sur les nves de ce Styx, fleuve magique
clôturant la ville, miroir tendu, vitreux, piqué,
de notre pauvre monde
La puissance Imaginative de l'écrivain,
récompensé en 2009 par le Grand prix de

l'Imaginaire, se déplie en cascade de ren-
contres et de situations surprenantes autour
du héros adolescent, Benoît Bnsé, en quête
de ses origines, et du sens à donner à sa
présence dans cet univers Entre roman de
formation, roman des ongines et vaste parabole
sur les étrangetés humaines, L'Autre Rive
parvient, dans un style ciselé et une prose
ample, à tenir ensemble l'humour le bas,
le vulgaire et le raffiné Glissant de songe

en songe, de cunosité en cunosité, le grand
cabinet de l'écnvain déplie nos questions
des plus informulées aux plus universelles
La beauté des fantasmagones envoûte et les
espécimens (à découvnr dans un des musées
mystérieux d'Ecorcheville ) renvoient aux
mythes homénques et en créent de nouveaux
(comme Ménélos, cet acrobate volant)
Les détours de la fable sont d'abord savou-
reux et croustillants Ds puisent ensuite dans
cette capacité fabuleuse à renouveler notre
regard sur le monde et sur nous-mêmes Le
culte de la bizarrene et l'esthétique du laid,
prôné par les modernistes, tout comme la
présence de personnages marginaux charment
et interrogent le lecteur Et si l'autre nve était
celle sur laquelle nous sommes celle d'où
viennent les monstres les plus fascinants car
les plus incompréhensibles ?

« DELPHINE DIEU*

L'Autre rive* Georges-Olivier Châteaureynaud
Éditions Zulma, 9,95 €




